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VE  FAIRE  USAGE  DE  L’ÊLIXIR  A N T 1-  S VP  H IL  LI T IQ  UE. 

E malade  commencera  par  f-  baigner  & fc  rafraîchir  pendant  trois 
jours,  & fe  purger  avec  les  pilules  fondantes,  enfuite  il  prendra  une  cuil- 
lerée de  F Elixir  , mêle  avec  quatre  de  vin  rouge  & autanr  d’eau  , le  matin 
à jf.un  & boira  dans  U matinée  une  tilane  faire  avec  calalon,  raquette  ou 
graine  de  lin  , ayant  foin  de  donner  vers  les  dix  ou  onze  heurts  un  bouil- 
lon gras  ou  quelque  chofc  d’analogue  : on  purgera  tous  les  huit  jours  avec 
les  mêmes  pilules  jufqu’i  la  fin  du  traitement,  obfervant  d’occuper,  l’aprcs 
midi,  le  malade  a des  légers  travaux,  & jui  donnant  pour  bâillon  une 
fat re  avec  demie  once  d’écorce  de  bois  de  fer.  Dans  le  cas  on  le 
fujet  ferait  trop  üciicsr  ou  auiart  le  genre  nerveux  faible  , on  ne  prendra 
qu  une  cuillerée  à cafo  d Elixir  t rlimmmnr  1^  vin  &c  l’eau  » »V  purgée 
tous  les  quinze  jours. 

On  donnera  pour  nourriture , riz,  banannes , bifeuit  ou  farine  de  mais' 
purée  de  toutes  tfpèccs  de  pois,  fèves  ou  lentilles;  on  obfervc  que  dans 
les  gonorrhées  il  ne  faudra  faire  ufage  de  ce  remede  que  lorfqu’on  aura 
préparé  le  malade  par  les  remèdes  généraux,  que  l’on  employé  dans  le 
principe  de  cette  maladie  connue. 

Nous  Médecin  du  Roi  & de  'V Hôpital  Royal  & Militaire  du  Port - 
au- P rince  , après  avoir  pris  connaffance  de  la  nature  & des  do fes  de 
chaque  drogue  qui  entrent  dans  la  compofiùon  de  f Elixir  Anti  Syphilitique 
du  Sieur  Berard , maître  Apothicaire  de  cette  ville  , jugeons  que  Jon  appli- 
cation dans  les  tir confiances  des  différentes  maladies  annoncées  ci-dffus  t 
en  obfervant  là  méthode  prèfetite  par  P Auteur  , ne  peut  que  remplit  l’aï, 
tente  de  eeux  qui  en  feront  ufage . 


